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INFORMATIONS

Nous donnerons ä Tavenir sous ce titre les renseignements ou les

nouvelles militaires qui ne trouvent pas leur place sous d'autres rubriques

et ne donnent pas lieu ä un article. Nous prions k cette occasion nos
abonnes, surtout ceux cle l'ötranger, de nous envoyer les informations qui
viendraient ä leur connaissance et qu'ils estimeraient de nature ä interesser

les lecteurs de la Revue. Ecrire äla rödaction, 23, Escalier-du-Marche,
Lausanne.

Societe des officiers. — La Societe des officiers neuchätelois a

arrötö comme suit la liste des sujets de concours (dölai pour la remise
des travaux, ler mai 1899):

lo Les cours de repötitions annuels de Tinfanterie. Quels seraient
leurs avantages sur le systöme actuel? Quelle devrait ötre leur Organisation

'?

2» Etude tactique et technique pour la defense d'un passage du Jura

par la fortification de campagne.
3° Notre frontiöre ouest; ötude geographique et strategique.
4° Les patrouilles d'officiers dans la cavalerie avec un exemple pris

dans le Jura.

5° Les sections de mitrailleuses dans les regiments de cavalerie; leur
röle.

6° Thöme tactique, service d'avant-postes : Un bataillon d'infanterie
avec un peloton de dragons forme les avant-postes d'un detachement.

Travail ä executer:

al Combiner le theme d'aprös im terrain choisi dans le canton ;

bj etablir Tordre regu par le commandant du dötachement;
cj etablir Tordre du commandant des avant postes ;

dj faire un croquis du Systeme dötaille des avant-postes;
ej etablir le rapport d'une grand-garde.
7° Theme tactique : Combat offensif. Un dötachement combine (un

regiment d'infanterie, une batterie d'artillerie, un escadron de dragons, une
ambulance1, marche de Neuchätel sur la Neuveville. Au moment d'arriver
4 St-Blaise Ie chef du detachement est avisö par ses patrouilles de cavalerie

que Cornaux est oecupe par deux bataillons d'infanterie ennemie et une
batterie.

NB. Les coneurrents peuvent choisir un autre terrain dans le canton.
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Travail it. executer:

a) Ordres donnes par le chef du detachement au depart de Neuchätel;
bj croquis du dispositif de marche au moment de Tarrivee du

renseignement ;

cj dispositions de la defense;
elf ordres donnes par le commandant du detachement pour Tattaque;
ej expose succint du pourquoi de ces ordres ;

f) croquis du dispositif de combat de suile avant l'assaut.

— Voici la liste de la Sociötö vaudoise (delai pour la remise des travaux,
15 mai 1899) :

1° Un sujet, d'histoire de la guerre ou une relation de combat, au choix
du concurrent.

2» Le passage des Alpes par Napolöon en 1800; etude historique et
critique.

3o Notice sur la vie et la carriöre militaire du general vaudois de

Sacconay.
4° Etude du Simplon ; son röle tactique et stratögique au point cle vue

suisse, son importance, sa defense.
5° L'institution des juges de camp, en Suisse; leur röle et leurs attributions

dans les manceuvres d'automne.
ü° L'equipement de Tofficier de troupe et son bagage en cas de

mobilisation.

7° Etude sur Tattaque frontale par Tinfanterie, dans les conditions
actuelles de Tarmement. (L'auteur pourra traiter ce sujet en Tappliquant
ä un exemple tirö de l'histoire de la guerre ou d'une Situation de

manoeuvre.)
8<> Comparaison entre l'effet du tir de Tinfanterie et celui du tir d'artillerie,

d'apres les resultats obtenus en Suisse et k Tötranger.
9° Etude des travaux du defile de St-Maurice. Anciens et nouveaux

travaux au point. de vue tactique et technique.
10o Etude tactique et technique sur la defense par la fortification de

campagne d'un passage du Jura.
Ilo Les applications de la Photographie dans le domaine militaire.
12o L'öclairage ä haute intensite dans le domaine militaire.
13» Les Services de Tarriöre des troupes sanitaires; transports,höpitaux,

etc., etc.
14» De Talimentation de Tarmöe en campagne et des approvisionnements

quo la troupe doit empörter avec eile.
15° Les cyclistes combattants, Organisation et emploi.
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Marehe-exercice. — Dimanche passe, 12 courant, sur l'initiative
de M. le major Kraütler, la sous-section des officiers de Morges a

organisö un exercice analogue ä celui de Lausanne. Cet exercice qui
comportait une marche de vitesse de 29 kilomötres a eu plein succes.
Nous v reviendrons.

Aerostation militsiire. — La section d'aerostiers de Tarmee

austro-hongroise va mettre en service cette annöe, pour les ascensions

en ballon captif, Ie Drachenballon (ballon eerf-volant.) Comme l'aerostat
de ce modöle est appele ä remplacer, sous peu, dans les principales
armöes europeennes, le ballon spherique actuellement en usage, il nous a

paru indispensable de donner ä son sujet quelques renseignemenis, que
nous avons puisös dans un article du lieutenant Hinterstoisser, chef de

l'ötablissement d'aerostation militaire de T Autriche-Hongrie, publie tout
röcemment par une revue periodique autrichienne de Tartillerie et du

gönie. Nous reproduisons tels quels le rösumö et la traduetion de cet article

d'aprös la Revue du Cercle mililaire :

« L'aörostat spherique. qui convient tres bien pour les ascensions
libres, prösente de grands inconvenients pour les ascensions en ballon

captif. En effet, quand le vent, s'eleve, le ballon spherique se rapproche de

terre, parce que le cäble qui le retient se place obliquement dans la

direction du vent. 11 en resulte d'une part, que Ton ne peut pas s'ölever k
des hauteurs permettant de faire des observations fruetueuses, et, de

Tautre, que Tofficier observateur est tellement incommode par les
mouvements brusques de Ia nacelle qu'il lui est ä peu prös impossible de

remplir sa mission.
C est pour obvier ä ces inconvenients que le capitaine von Parseval, de

Tinfanterie bavaroise, ayant pour collaborateurs le lieutenant von Siegsfeld
et un industriel, M. Riedinger, a invente et fait construire en 1892 le

Drachenballon, qui a ötö soumis ä de nombreuses experiences depuis
celte epoque jusqu'au commencement de celte annöe.

Le ballon eerf-volant consiste en un cylindre ayant 6 metres de

diametre et 14 de longueur, qui est terminö aux deux bouts par des calottes
hömiephöriques; le cäble d'amarre est fixe vers Tavant de cet aerostat
c'est-ä-dire ä Textrömitö directement opposee au vent, la nacelle est
suspendue vers Tarriöre. Le grand axe du. ballon est incline de maniere k
imiter autant que possible Tobliquite d'un cerf volant sur Thorizon. Le
cäble et la nacelle sont fixes ä l'aerostat de maniere que Ton puisse faire
varier l'inclinaison du grand axe.

Cela nous entrainerait trop loin d'entrer dans tous les details techniques

concernant la construetion de ce ballon; nous nous contenterons de

dire, qu'au moyen d'un jeu de ballonnets auxiliaires, on obtient que le
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Drachenballon conserve parfaitement sa forme pendant tout le temps
d'une ascension, et soit ä l'abri des oscillations laterales.

Le Drachenballon a ötö depuis trois ans fröquemment employe par les
aerostiers militaires allemands: il fonctionne maintenant avec rögularitö
et presque tous les jours. Quand il fait du vent, il enleve sa nacelle avec
une surcharge, et, si le cäble vient ä se rompre, le ballon peut faire une
ascension libre. Enfin, il lui est possible de rester en Tair beaucoup plus
de temps qu'un ballon spherique.

Le ballon eerf-volant est egalement plus facile k transporter, puisqu'il
n'emerge pas autant du sol que le ballon spherique. Pour lamöme raison,
on peut le dissimuler plus facilement en le mettant ä l'ancre derriöre un
abri.

Disons,pour terminer,qu'aux derniöres grandes manceuvres allemandes,
les deux Corps d'armöe prussiens avaient chacun nn Drachenballon, et que
les Bavarois faisaient usage d'un ballon sphörique. Or, tandis epie les
aerostiers prussiens purent. faire des ascensions chaque jour, malgre le

vent, et transmettre des renseignemenls importants, les Bavarois furent
presque toujours clans Timpossibilite d'en faire ä cause du vent.

Tel est, decrit ä grands traits, le ballon eerf-volant qui, legerement
modifie, va ötre mis en usage cette annee clans Tarmöe autrichienne. »

Xouvelles divisions militaires «lu lerritoire des Eiats-
Unis. — La Revue mililaire de VelrcCnger annonce que de nouveaux
commandements viennent d'ötre cröes ä la suite des recentes conquetes
et portent ä onze le nombre des divisions militaires actuelles du territoire
americain.

Ces divisions sont les suivantes :

Le departement de Colombie: quartier general ä Vancouver Harracks.
» de Californie: quartier gönerai ä San-Francisco.
» du Golfe: quartier general ä Atlanta.
•- de TEst: quartier general k Governors Island.
» des Lacs : quartier gönöral ä Chicago.
» de Dakota : quartier gönöral ä Saint-Paul.
» du Missouri: quarlier general ä Omaha.

» du Colorado : quartier general ä Denver.

» de Porto-Rico : quartier general ä San-Juan.

» de Cuba: quartier general ä La Havane.
» du Pacifique : quartier general k Manille.

Le departement de Cuba doit comprendre trois corps d'armöe : le Rr,
le 2e et le 7e, dont la composition varie. Le Rr corps, quartier gönöral ä

Cienfuesos, aura deux divisions dont les quartiers göneraux seront ä
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Cienfuegos et ä Matanzas. Le 2e corps, quartier gönöral ä la Havane

comportera trois divisions ; deux oecuperont la Havane et la troisiöme
aura son quartier gönöral ä Mariel. Enfin le 7e corps, ä deux divisions,
sera tout entier ä la Havane.

L.es grandes manceuvres francaises en 1899. — Les

grandes manceuvres de septembre, ä l'issue desquelles sjra passee la

revue en presence du president de la Röpublique, auront lieu cette
annöe entre Orleans et Tours. Les 5e et 9e corps y prendront part ainsi que
plusieurs divisions de cavalerie independante. Elles seront dirigees parle
colonel Giovanninelli, memlire du conseil supörieur dela guerre, inspecteur
d'armee.

Reconnaissances d'hiver. - Le gouverneur militaire de Lyon
a prescrit aux bataillons alpins du 14e corps d'armee cle faire executer,
par un dötachement d'hommes choisis, des experiences de marches d'hiver

dans les montagnes voisines des localites oi'i ils sont casernes.
Le 22e bataillon de chasseurs a fait passer un dötachement par le col

de Tamie i! y a quelques jours et le commandant Mugnier prepare une
expedition qui irait ä Beaufort par le col du Pas-de-TAne, ouvert entre
le Mirantin et la Grande-Journee Toutes les precautions sont prises pour
prevenir les accidents. Chaque fois, d'ailleurs. un groupe d'officiers es-
saie au prealable la route.

Ces reconnaissances d'hiver sont appelees ä rendre les plus grands
services en lamiliarisant les bataillons alpins avec les neiges dans lesquelles

ils peuvent, d'un moment ä Tautre, avoir ä effectuer de longues et
penibles marches. (France militaire, no 4i0'2).

Explosifs. — La Sociötö des Produits chimiques et d'Lxplosifs Berges,

Corbin et C'«, ä Chedde (Haute-Savoie), fabrique des explosifs d'apres
les formules et procedes de M. Street. Ils sont constitues essentiellement

par un mölange fait ä chaud de chlorate de potasse finement pulverisee
et d'une Solution chaude, dans une huile grasse, d'un derive nitre ou
d'une co nbinaison de dörives nitrös.

Ces nouveaux explosifs, connus sous Ie nom d'Explosifs chlorates Street,
jouissent de propriötös trös remarquables d'insensibilitö, d'inflammabilitö,
de stabilite et en möme temps de puissance qui en font des types de toute
securite au point de vue de la fabrication, du transport, de la conservation

et de l'emploi.
La notice que nous avons sous les yeux donne le resultat d'une sörie

d'expöriences tend int ä affirmer leurs qualitös et leur superiorite sur
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d'autres explosifs. Ces experiences ont portö principalement sur une poudre

progressive pour les travaux en carriöre et abatage et sur une poudre

brisante destinee aux mömes usages que la dynamite no 1. Le type
progressif clit Explosif Street type 41 a la composition suivante:chlorate de

potasse 80 "'„, huile de ricin 8°/0, nitro-naphtaline 12 °/0: le type brisant,
dit Explosif Street type 60, renferme : chlorate de potasse 80 "

„. huile de

ricin ß°/0, aeide picrique 2°/0, nitro-naphtaline 12 °/0.

La Societe poursuit des ötudes, presque terminees aujourd'hui. de

nouveaux types bases sur le möme principe, de puissance egale et meine
superieure ä celle cles dynamites-gommes, ainsi que des poudres ä

combustion rapide qui pourront ötre employees avec succös pour le chargement

des obus.

Les conserves dans l'armee — Les cas d'empoisonnement
qui se sont produits ä Sens avec des boites cle conserves avariees ont
donnö lieu aux Chambres francaises ä une Interpellation.

M. Chassaing, Tauteur de l'interpellation, a prötendu que la noeivite cle

certaines conserves ne tenaient pas tant ä leur anciennetö qu'au mode
de fermeture des boites qui contenaient ces conserves. L'orateur a möme
ajoute qu'en general les conserves bien faites peuvent ötre consommees
sans danger dix, quinze et möme trente ans apres leur fabrication.

« 11 y a, dit M. Chassaing, deux causes de noeivite, dans les conserves
alimentaires.

« C'esl. tout d'abord lamauvaisequalite des conserves elles-mömes, du
contenu de la boite. Mais si la conserve est de mauvaise qualitö, eile est
mauvaise tout de suite. Or, dans Tötat actuel de la science, et avec les

moyens dont disposent MM. le ministre de laguerre et le ministre de
Tinterieur. une conserve de mauvaise qualile peut etre reconnue immödiatement.

o La seconde cause de noeivite, c'est la fermeture de la boite de
conserves.

« Autrefois on n'entendait pas parier, comme aujourd'hui, de cas
d'empoisonnement. On n'en parle guöre que depuis l'adoption du sertissage
des boites an chaoutchouc plombiföre qu'a proscrii le comite consultatif
d'hygiene publique. »

On refuse maintenant dans tous les pays les boites formees au caoutchouc

plombiföre, mais on ne peut se ranger ä l'avis de M. Chassaing quant
k la duree cle conservation des boites. Les conserves, malgrö leur nom, ne
se gardent pas indöfmiment. II se produit au bout d'un temps plus ou
moins long, dans les boites, surtoul dans celles dont le contenu renferme
des prineipes salins, la viande par exemple, une Oxydation du fer blanc.
Cette action chimique amöne une lente decomposition du contenu, et finit
par percer ä jour le fer-blanc. Dans la rögie, les conserves ne devraient
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pas etre gardöes au delä de 3 ans. II importe donc de veiller ä ce que
!es approvisionnements soient frequemmenl renouveles, ä ce que la rotation

soit rögulierement effectuee.
La question Cle la conservation des conserves interesse tous les pays

puisque toutes les armees consomment de la conserve.
En Suisse, les deux fabriques qui fournissent Tadministration. Celles

de Rorschach et cle Saxon, donnent une garantie de conservation de cinq
ans; elles s'engagent ä remplacer les boites avariees, pendant cet espace
de temps. En realile, cette garantie n'est pas appelöe en cause, les
approvisionnements n'ayant jamais plus de deux ans, — au maximum trois ans
de magasin. Les conserves livrees par ces fabriques presentent eu outre
les meilleures garanties de bienl'acture et de qualile.

Toutes les conserves ötaient jusqu'ici fabriquees par le procödö dit
Appert, c'est-ä-dire la Sterilisation dans le vide parla chaleur. Voici qu'un
savant hongrois, le docteur Zawiczewesky, vient de mettre en pratique un

nouveau procede de conservation, dans lequel la cuisson est remplacee

par um- congölalion ä 40 degrös centigrades de froid. 11 ressort de ces
ötudes que la conservation par ce procede est superieure et que la cuisson

des aliments, aprös l'extraction dela boite de mötal qui les enfermait,
leur rend toule la saveur des choses fraiches, tandis que trop souvent les

conserves faites ä chaud prennent un goüt particulier qui devient fasti-
dieux ä la longue et dont les voyageurs dans les contrees lointaines se

-plaignei.it vivement. II sera. interessant cle voir l'application pratique et. en

grand cle ce nouveau procödö.

Au nombre des publications de la lin de Tannee 1898, on trouve le

bei ouvrage de Henry Duhamel: Au Pays des Alpins1. Ce volume, tirö
avec art <-t d'une fort, belle venue, est orne de plus de deux cent-cinquante
illustrations, autotypies et planches hors texte, representant les sujels les

plus variös : portraits de generaux, Sites alpestres, costumes nationaux et

rögionaux, puis surtout vues et types mililaires des Alpes et des endroits
remarquables du Dauphine, de la Haute-Savoie, et de celte region.

L'auteur si- prösente lui-möme clans sa preface et indique son but en

disant:« Moi, simple lieutenant de chasseurs alpins territoriaux, j'es-
» saierai cle möriter la confiance de mes camarades. non pas en faisant
» preuve d'une science militaire que, hölas! je ne possede pas, mais en

» utilisaut ma connaissance de la montagne »

II divise son livre en quatre chapitres: lo Historique des troupes alpines;

2o Cantonnements et manoeuvres chns les Alpes; 3o Marches et
reconnaissances dans la haute montagne ; 4o La-frontiöre du Sud-Est.

1 Librairie daupliinoise 11. Til'iue el Felix Perrin, Granobil, 1890 Phoi J. Royer,
Nancy, cliches de L. Van Leer & 0°. — 1 vol. in-'i° (18 francs).
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II ne nous est pas possible d'entrer dans le detail cle chacun d'eux, ni
d'en parier spöcialement ; toutefois, ä propos de Tenumeration des

«groupes ¦ alpins et, de leurs secteurs respectifs, M. Henry Duhamel
rappelle la composition du ler groupe, stationnö en hiver ä Annecy, et

compose du IR chasseurs alpins, de la 13e batterie de montagne et d'un
detachement du 4e gönie; celui du 2« groupe ä Albertville, forme du 22<=

chasseurs, cle la 14e batterie de montagne et d'un dötachement du meine
4e genie, puis il ajoute :

« La Situation speciale dans laquelle se trouvent les provinces du Fau-
>> cigny et du Chablais, ainsi que toul le territoire compris au nord d'Ugine.
» rend particuliere la surveillance de ce district. On ne trouve, en
» effet, dans ce secteur, aucun ouvrage de fortification — (sauf ceux que
» certains deputes voudraient y voir ölever I), — une partie de la region
» ötant protegöe par la neutralite helvetique. La Suisse, pour sa döfense,
» a ötabli, de son cötö, vers Tentree du Valais, au defile de Saint-Maurice,
» certains travaux pour barrer toute invasion par les cols du Simplon ou
» du Grand-Saint-Bernard. D'autre part, se souvenant du röle efficace
» rempli, notamment au cours de la campagne de 1799, par les canon-
» niöres rudimentaires dont lc gönerai Lecourbe avait couvert lo lac de
» Lucerne, le Gouvernement helvötique a röuni, dans son arsenal de

» Morges, des piöces d'artillerie avec affüts de marine, destinees ä se-
» conder, le cas öchöant, la defense de la neutralite de la cöte de Savoie,
» en armant en guerre la vingtaine de vapeurs de la flotte du Löman. »

L'auteur a bien fait cle mettre en garde ses lecteurs contre « la science
militaire qu'il ne possöde pas ». N'est-il pas comique, en effet, de voir
sous sa plume le Directeur de l'Arsenal de Morges prötendre ä devenir....,
Amiral suisse et Gouverneur maritime du Lac Löman!

Sauf cette incartade et quelques autres inexactitudes, le volume est

agröable ä parcourir et d'un interöt trös varie, gräce ä ses magnifiques
illustrations. II plaira ä tous les officiers qu'attire Talpinisme militaire.

BIBLIOGRAPHIE

Notre collaborateur, le lieutenant-colonel Dr L. Frcelich, mödecin en

chef de la division du Gothard, a eu Texcellente idee de röunir en un
Album un certain nombre de vues et de photographies recueillies dans

divers exercices du service de santö. II les a publiees derniörement sous le

titre de Album sanitaire suisse (Carl Sallmann, editeur, Bäle et Leipzig).
Dans ce domaine comme dans beaucoup d'autres, l'esprit inventif de
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